
.LA SEMAINE RELIGIEUSE

toutes les classes, la paix des familles a été troublée, et les con-
sciences sont bouleversées.

Aveuglé par les préjugês, la passion, les calomnies, on en est
venu à soulever des questions qui ne regardent que ceux qui
ont charge de gouverner l'Église de Dieu, et à qui seuls il appar-
tient de la diriger.

Attristés et inquiets, vous avez tourné vos regards vers, vos
premiers Pasteurs pour leur demander encouragement, lumière,
conseil et direction. C'est cette parole de consolation que Nous
vous apportons aujourd'hui, Nos Très Chers Frères; c'est cet
enseignement que Nous venons vous donner au nom de celui
qui a dit aux apôtres dont Nous sommes les successeurs : « Qui
£ vous écoute m'écoute, qui vous méprise me méprise.» (1)

• Un prêtre est tombé-; n.'en soyez ni trop surpris, ni alarmés
dans vos croyances religieuses. Notre'-Scigneur n'a-t-il pas dit:
« Il est nécessaire qu'il y ait des scandales : cependant malheur
« à l'homme par qui le scandale arrive.» (2) L'histoire de l'Église
nous offre de nombreux exemplesi de la vérité de cette parole. Il
s'est rencontré et il se rencontrera encore de malheureuses défec-
tions dans le clergé comme parmi les simples fidèles. On a vu
et on verra des prêtres indignes. de leur auguste caractère,
indignes de leur sublime apostolat, indignes de ['Eglise, leur
mère, qui les enfanta au sacerdoce et remit entre leurs mains le
sceptre de ses pouvoirs et la. garde des âmes soumises à sa
direction.

La fragilité humaine, la violence des passions, l'abus des
choses saintes, les ruses du démon, les séductions d'un monde
vu de trop. près, ont, de tout temps, produit des Judas qui abu-
sèrent de leur position élevée, de l'intimité et de la confiance du
Maître pour le livrer, violer leurs serments et trahir leur mission.

L'Église a gémi de ces chutes, elle en a souffert, mais jamais
son existence n'en a été ébranlée, ni son action compromise.
L'éclat de son incompa.rable sainteté est resté le même, la même
sa salutaire influence sur les âmes, la même sa puissance de
régénération. Environnée du respect, de la reconnaissance et
de l'amour des peuples, la Sainte Epouse du Christ n'en a pas
moins continué, à travers les âges, son ouvre de salut et ses
étonnantes conquêtes.

Ainsi l'a voulu son divin Fondateur: enconfiant à des hommes
faibles et pécheurs la garde de sa religion, il en démontre la

(1) Qui vos audit me audit, qi vos spornit me spornit. (Luei X, 16).
(2) Nocosso est enim ut veniant scandala I verum tamon vo homini iuli por quem

scandalum venit. (Math., XVIII, 5).


